
Dalls nos classes 

Statistiques 
en Première scientifique 

Claude PariseUe 
!REM de GRENOBLE 

L "article qui suit décrit le travail mellé début mai 1990 dans une classe 
de première scientifique sur Je thème des statistiques. Le travail se 
dtcompose en deux parties: 

. La réflexion sur les pi~ges statistiques a duré environ deux à trois 
heures. 

- L'enquête évoquée dans la premitre partie a été faite ell classe (et dans 
quatre aU/res classes de premiüe). Elle a été dépouillée en dehors du temps 
scolaire, mais elle a servi de prétexte pour faire ell classe des calculs de 
valeurs cenlrales et d'indices de dispersion (ulle heure de travail). 

A travers les réponses à ce questionnaire (qui ne mérite pas le Ilom 
d'étude statislique : certaines questions el les réponses proposées peuvent 
être jugées lUi peu floues, l'échantillonnage a été constitué de façon 
approximative, . .. J, un deuxième objectif était de renvoyer aux éUves (à tous 
les iUves du lycée, car l'ellquête, ses résultats et les commentaires ont bé 
affi c hés au panllea u des élèves) ulle image des mathématiques 
majoritairement répandue (l'image d'un ou.til indispensable, mais dont 
l'acquisitioll est difficile et pénible) . 

Cela a été l'occasion de poser des questions "bateau" pour les 
enseignants, mais qui le son' nwins pour les éUves : 

- Est-ce vraiment indispensable d 'apprendre les mathémoriqlles ? A quoi 
servent-elles? 

- Esi- il impossible d'apprendre les ma/hématiques de façoll plus 

amusante? 
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Plus je lis d'articles et d'ouvrages utilisant l'outil statistique, plus je me 
rends compte que les statistiques sont un domaine passionnant, subtil, mais 
aussi miné Ge me surprends souvent au bord -sinon tout à fait dans- la faute 
de raisonnement). 

J'ai donc celle année ressenti le besoin d'utiliser une part plus importante 
du temps consacré aux statistiques en première S à réfléchir avec les élèves 
sur quelques pièges. Mon objectif n'était évidemment pas qu'ils rejettent ou 
se méfient à l'excès de cette importante source d'infonnation, mais qu'ils 
apprennent à l'accueillir avec un peu de recu!' d'esprit critique et beaucoup 
de réflexion. 

Voici un rapide compte rendu des activités menées cette année dans une 
classe de 34 élèves de Première S. 

1 j Simulation d'enquête sur le taux de reproduction des femmes fran çaises. 

Les élèves réponden t à la question «Combien votre mère a-t-elle eu 
d'enfants ?» 

Les résu ltats so nt classés dan s un tableau stati stique illustré par un 
diagramme en bâtons. Les élèves calculant la moyenne arithmétique de cette 
série, évoquent d'eux-mêmes le nombre moyen d'enfant par femme en 
France qu'ils connaissent par le cours de Géographie. Remarquant que je 
trouve une moyenne plus forte que la moyenne nationale. je tente de placer 
quelques commentaires du genre "est-ce que le lycée favorise les enfants de 
familles nombreuses ?". MEis les élèves ne m'en ont guère laissé le temps et 
ont vité déjoué le piège de l'échantillon biaisé (les femmes sans enfants ne 
risquant pas d'être représentées ainsi!). 

2) Après ce premier travail statistique que nous avons déclaré "nul" (du 
moins en ce qui concerne l'étude du nombre moyen d'enfants par femme) , je 
propose d'autres pièges à déjouer. 

a) Pour contrer une efficace campagne de publicité contre le tabac de la FAC 
(Fédération Anti-Cancer) , le MATH (Mouvement des Amateurs de Tabac 
Hédonistes) publie le communiqué suivant: 

q~r 74qo morts par canCl)t ,en 1989 ,~709~aièntqg$i non fiiJTj~urs . 
FUll1e(n:auglT\e~tedoncPM ;Vii$1isques(j~moiJniq'unp~ryèef . 

Qu'en pensez-vous? 
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Flottement dans la classe: les élèves sentent le piège mais ne le voient 
pas. Certains protestent, mais je leur fais remarquer que sans argument leurs 
protes tati ons n'ont guère de poids. Au moment où quelques élèves 
commencent à entrevoir qu'on ne connaît pas le nombre de fumeurs et de non 
fumeurs, je dis qu'il nous manque une information pour savoir si le tabac n'a 
pas d'effet , augmente ou même diminue les risques de cancer (rires chez les 
fumeurs). 

Nous concluons en pensant tout de même que le pourcentage de fumeurs 
dans cetle population doit être inférieur à 50%1 

b) Extrai t du sujet de maths du concours d'entrée à l'Ecole Normale de 
Grenoble (1988): 

Ain Am""" Drôme 1< ... Ùlire RMœ Savoie 
HauLe 

Savoie 
Tow 

Nbte d'habitants 
402 (miUiers) 251 369 914 737 1495 314 491 4973 

Poun::.entage de 
I~ 1 2 4~ 2 2.5 6 5~ 25 skieurs 

La réaction est ici immédiate. Comme les élèves sont incrédules lorsque 
je signale que l'idée du sujet provient d'une erreur (moins flagrante) trouvée 
dans un journal par l'auteur de ce suje~ je cite deux exemples authentiques, 
un peu différents car ils sont dûs à une confusion sur l'ensem ble de référence 
(il arrive aux journalistes, comme à tout le monde. d'être fa tigués) : 
' .. France Info dtbul 90: «25 % des accidents concernant des j eunes 
conducteurs (ayant le permis depuis moins d'un an) sont dûs à des faules de 
conduite. Ainsi , un permis sur quatre est délivré à une personne ne sachant 
pas conduire». 
' .. Libération du 3 Octobre / 986 : «Selon le professeur H.Loo, un tiers des 
hommes est concerné par l'hystérie». On lit plus loin: «En 1981, le docteur 
Darcourt évaluait à 34% la répartition masculi ne des personnalités 
hystériques». (cité par S.Gasquet dans "Langage des chiffres"). 

c) Pour renforcer la réflexion et aussi pour le plaisir (manifeste chez certains 
élèves), j'ai don né en début et en fin de semaine deux «pièges» à déjouer (en 
laissant cette fois passer un ou deux jours avant de rediscuter et de résoudre 
la situation en classe). 
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i* Sujet d'un concours organisé ell 88-89 au lycée A.Bergès (Seyssinet) par 
Y.Berthole! (/'idée viellt égalemefll de "Langage des chiffres") . 

.. ' •.• CONCOURS OUV.ERT A TOU~LES ELEVES pU LYCEE BERGES . '.' ..•• 
Voici un eidràit du grand disço,ursannuel. râdi9-tél~vi,*P!()oqnoo .P9l" Ii>W$identl(VieAe 
SepteritrionieQcçidontal,,: . . 

«Les: exârn~ns: org'~is~~ ;~t1ë .Mné:e 'd~ 'r~ deiJ.(uhrve_rslté~fde:·nbtré :~Y~§nt :dqiî~~ 
les résultais suivants; . . ..... . • 
Dansl'Uhiversitédu $vd, la moyenne de. garçonSesfÔ\laleà13, .ceUedés!illésà12 .• 
Dans l'Université de [·.ESiUa moyénne desga')Ons estégaleà9,cell!l desfill!lsà8. 

Les cond~i~ns d.i lra'@iiétd~ corrElClkx1 onr été les mêmespourtouslesélJJd!arits, sa .. 
auCun_edfSCf!rri~atiôn. ,.. ". , 

Je ne .sUis~vidiÎmmêni~S~!is)e, m àisl~èhiffres par)èntd'eu~,m êm~s:i"~ gar90ns 
de notre pays ont .en mOYenQede mejl;eurs,ésuUatsque les lilles>. · .. . 

. Chocuéle) .parcetle·conciusioni vouspanez enquêter en SeptentrionieœcidE<1tak. Vous 
coostatezque··lo.ut ce qu·a .d.éclaréle-Prés~.ntestvrai ..••• saut I.sdeux ·der.nlèr.s ignes.de 
l';'Xtr~l.de .50" disecurs. . . . '.. '. . 

. _ pré~nte.z v-9~, e.i~.r~};:on.cJ~fo~s . ~t:rof!Jm:en1~~~~_~?~.~ I~ faqn:~::~Nt~~.~$ p~~~. (~.~jÇf~: 
dé iQÙ rfial. ,; BD, ~.s.~intp~èl1)e .. J Réporidé'~ sur urié'1euHI.e siq>pl~ldiin~nsiCmsrion 
irrii>o~éè$) vanl :le; rja,nVi~[ 1989:1el:' mailféVtes ré~li$ijIioJis sOfont aflii:hèei e!.serbnr 
ré~mpènsé9s )lar ~p"x ciffér)s P!'riJes cOminerÇantSlOéauXi . . .. .. . . 

:l.l! issez libre çows Ùotte iil'lagin~liori! . 
;.:. : .. ' . ";, .. :;: 

Quelques élèves dans la classe ont proposé une répartition des fille s et 
des garçons dans les deux universités conduisant à une moyenne nationale 
des filles supériew-e à celle des garçons. 

Remarque' sept des réalisations des élèves de l'an dernier ont été 
conservées et leurs photocopies sont disponibles si vous êtres intéressés. 

* Sujef qu.e n.ous avions en.visagé (mais nous n'avon.s pas eu le temps de 
refaire le con.cours en 89-90) .. Il revient du fin fond de mes souvenirs: en 
66-67 , notre professeur de physique , Monsieur Bal1zin ger , nous avait 
proposé Ue ne sais d'où il J'avait tiré, n'exagérous pas la qualité de mon 
souvenir. Au fait , comme je ne retiens jamais rien et que j'ai oublié la quasi­
totalité des fonnules de physique apprises ceue année-là, il faut croire que 
ceue question m'avai t particulièrement intéressée!). 
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VERSB ~ 

ARRET 1 

1 
~ VERSA 

Remarque: les élèves n'ont pas trouvé tout seuls (ils n'ont e u que 24 
heures) et l'un d'entre eux est venu me dire que ce problème l'avait beaucoup 
"contrarié". 

P.S . Pour les rêveurs qui. en attendant le bus, pensen t à leur cours de 
maths au lieu de lire attentivement les horaires de passage dudit bus : 
Supposons qu'il passe un bus toutes les 10 minutes dans chaque sens. que les 
heures de passage du bus en direction de A soien t 7h04. 7h14 , 7h24 .... et 
que celles du bus en direction de B soient ... 

Mon Dieu , il es t cinq heures et quart , il faut que je coure à la rencontre de 
mes fils qui viennent d'arriver par le bus! 
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